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entrer dams La. risonl, " vous pbariez peut-étro correcteient demand do lui citer des verbes les élèves répondent: mata.
selon la gramn:aire, ts vous choquez les oreilles françaises : dir, c'est in état ; porenneiuade, c'est une action ,(oeureauix rires).
il vaut, don mieux laisser àl ceux dle vos élèvos qui viendront Essayez dont dle définir le conditionnel devant les écoliers •

cointinueur leurs études grananaticales le soin d'examiner plus c'est extrèmelment ditlicile, à moins d'y mettre le mot " conli.
tard ces questions, tion, " de sorte ue vous t'auirez rien, délini : mais citez des

Enfin un troisième dlêfinîît, c'est l'abus de Pnimialyse logique. phlrases comme cells ci: ",i 'aumais porté secours Si j'avais été
liya as 'nayeloiueds atestèshpotnts l à-jahitri dste:ms Mi j'avalis dle l'argen.tt. "Apprenez

est nrécesiro que les éleves sac ent ce que eont. le sujrl, le leur un certain noinbrer de rei phraes, filites'eni tiolver i la
rer, lIltUribul ut le iompîlmenti. Une paril essentielle, c'est Q , et elle :mlra (eî îi ''est qie le colidtiolnnl îel.

encore celle qui concerne le pronom relatif parce quele pronoim Le temps de ilîs enfiuItS -t dû à des exercices phis utiles.
relatif a pour objet 'unir entre elles deux propositions et qu'il Parler e't essentiellenent un art pratique ; c'est un :art de
et conînie la clh:riière sur laquelle elles tournent. ini dais même un.ture ie ceAi)i de ni eber, de se servir de ses mains
elette plrase :J/honmetui vit dans l'oisiveté est malheureux," pour l'en-eign.r, il fiut done faire prirler les enfants. On l'a
il.edt très-utile de nontrer le rôle duî pronioi ,ui; dans cet dit : il faut lier appreiire la griumin'tire p.r la langue, et non
autre " La personne dndt je vous ni pa rlé est itci, "' dnat est li langue au moyen de la gramnsilrire (.lpplwediueîmentis).
également fin mot très inportant ; c'est le nouîid auquel vient lt pi emiére leço le granrimire doit être intimementf unie à
s'attacier ine phraso nouvelle, commte lin raie:l i l'arbre l le.;on de closes ; je ie peux m'mpôcher do prononcer ici le
<pui l porte. nom d'Une fenme qui a été oiniueur le notre enseignement

Mais il y a dans lan:uyse logique rue foule deloses nutiles primire, qui vous ui îrai It parlé de cette chaire, si Fa noble vie,
Qu'est-ce que ces lrol)ositions co14,îdtives dètermnîinative, urée au travail, av:uit li 50 prolonger quelques mois dle plus.

ti explicatives, subjectives ou attributives, comparatives ou Vous devine. que je% veux parler de %!fmle. Pape.Carpentier
extensives, doInt ios graimiiires sont remplies ? cia n'a (.Jppaivcnîlsenîntsnvlunyî.x). Personne n'a f.ait puî,m qu'elle
aucune upterftance pour lennce, et, en réalit o, cela ne lui pou r pî ay;;er la .çon dle ehioses, pour la pratiquer et la fairo
apprend rien. l retieit le mot, parce que la 'èoire l'eu- aimer lants nos écoles.
faut retient tout ce qu'on luii veut doiInner i garder: la Mémnoire La leçoii le clio e n'est pis facile à donner ; elle de n m'le
île l'enfint est du*ie complaisaice inèpuiiable. Vous parlerai.je continuellement une nouvelle preparation à l'instituteur. Un
tes attributs complexes des ropositisprincipales et iinpli ne rlimprovise p:s, si vous compte.sur l'inspiration du nim.·nt,
cites, etc. 'Il Il faut se denni ler encore si en parlant de tout vous ne trouverce. rien. Il y a quelques années, j'étais è'î'trani.
cela aux écoliers on leur apprend quelque chose, si cela peut ger et je visitais un séminaire d'instmitueurs, une école norm de :
contribuer à développer leur intelligence. Eu bien, non, cela c'étais justeinent l'époque des examens. A ce séminaire d'ins-
est vide. tituteurs était annexée une école primaire, et les élèves allaient

il y n des fléinitiois dans î>s gnumnaîe. qui doivent mettre y donner à tour de rôle une leçon le choses. ,'ai assisté à ces
les intelligences a ulne ilure épreuve. .\insi, aîu poinît de vue épreuves les jeunes apprentis instituteurs venaient l'un après
de analyse logique, un sulbstaitif peut iî la fois ètre déterminé l'autre parler aux enfantý.-De quoi 7-D'une certaine table
et ind éteriniié ; dans cette trés.bonIne gramim1îire que je lisais, qii è placée a111 milieu de la classe, dle la table avec ses quatre
comme je voiu S l'ai dit,j'ii trouvé ceci : Un substantif dater. pieds, ses quatre coins et son tiroir. La première fois, les
min, peut ie pas avoir timi sens detei miné ", et on y donne enîfants répondaient ; la seconde fois, ils furent un peu étonnés;
Comme exemple ceci : una lère, jitultucs <'lers ie m1'!coulo*il pas. à li in ils ne savaient plus ce que cette m:ilhieureuse table leur
Elr-e est déterniüié, parce qu'il est précédé le l'article fin, le voulait ! Il faut que la leçon de choses apprenne à l'enfant ce
¡ulques ; iais il est pris dans i sens inidterminné, parce que qu'il le sait pas encore : ce sera, par exemple, la fabrication du

nous ne disons pas dle quels élèves nous voulons parler verre, celle dl papier. 011 bien quelque phénomène naturel,
illilarile). qulelqumes scènes des pays lointains. Il est nécessaire en outre

Çuant à cette analyse par laquelle on cherche à rendre Ilue ' inîstituteur se soit marqué à l'avance toutes les étapes
compte du rôle logique le chau e mot, elle est tout bonnemiént qu'il veut parcourir, et que, dans son' esprit, chaque partie dîe
iiipossible dais in grand 1011re <le cas, parce que la logique la leçon soit iésuinée ei ine phrase courte, claire, substantielle,
no co.ncide pas exactement avec la grammaire.: li logique ne qt'il dira ou fera trouver à l'élève. Il vaut mieux la faire trou.
connrait d'autro typede phrase que lejuigemnt: ' Les homnmes ver l l'élève, ci élaguianteiqui li'estpas exact, et. une fois cette
sont iiortels, Pierre est homme, Pierre est mortel ". Voilà phrase dite, la faire répéter par une sbrie dI'él's jusqu'à ce
les propositiois cofnmie les comprend et les exige la logique ; que tout le iîonde la sache, et alors la faire rapporter par écrit.
mairas dans untre langue il y a bien autre chose que les jugements on devra éviter les questions mal posées : si vous les posez de
et îles propositions alliriatives de ce genre : il y a îles ques-. fiçon quie l'eniint puise répondre par oui ou par non, on si hi
tions, îles exclamations, îles qui expriment un dtoute, róponse est contenue dans a question, le but sera ue.
tun ordre, toutes choses qi lino rentrent pias lants la logiq ue. Une autre leçonî îlse rttaclie a la lecture. M. lo

En ue autre occasion, j'ami cité ici uin' exOnîple la ph rase : ministre vois al parl tout l'importance le la
" Ah i que île plaisir j'éprouve à vous voir ! 'e et je lisais ce lecture, mais il y a lune dillculté. .l'ai eu 'idéo de f.ire uii
passage . d'nile ;rammnîaire : " h J proposition principale. recueil île lectures pour les écoles, j'ai choisi les morceaux qui
absolu et iplcite. Elle est principamle >arce qu elle a pari convinssent pour l prenmier ilge, j'ai té surprisde voircombien
elIe.nmèume un senîs complet h Elle est lip icite parce qu'elle peu on a écrit jusqu'à présent pour les enfants. Il faut espérer
est oxprimi par îîun seul lot qui comprendl eff'ectiveinent. le qluie maintenant qIule l'enseignement va devenir ce qu'il doit
sujet, le verbe et l'attribut? sans étre lui-même uni de ces trois étre, la popularité île l'école, la meilleure, la plus durable île
termes (Rire). Elle équivaut à.. celle.ci:- J suis ebarm' toutes, tentera nos écrivnins et particulièrement nos poètes,
(Noncmieax rires). car la poésie est Iue à l'enfant, il en a besoin, et si on la lui

Conient voulez.vous, par exelimple, rendro conpto selon les refusait, il lii m:mquerait quelque chose tolut le reste île sa vie
p1rocédês de l'Inaly'se logique dîiiio phraso coîlmie celle ci : (.p plauîilieentu
'Ce que c'est que île nous I "' Pourtant la phrase est parfaite- Dans ces derniers temps, cependant, quelques tis ontpensó
uent française ; un des inconvénients île cet exercice, quandl à l'enfant, ou1 plutôt il y a oi un mouivenent où l'umoe le la

011 s'y livre avec excès, c'est qu'il peut encoro appauvrir notre nation entière s'est trotvée i Puinissoin, de sorte que des esprits
lamngîUe, déjà si peu facile A manier. Nos granúinaiiriens semblenît dl'élite ont rencontrà îles inspirations qui s'alressaient à la lois
préoccupés île lui retrancher encore <Ielquesuis de ses toms, à ce qu'il y a île plus élevé danfs la nation et à ce qu'il y a de
et ils appellent iri tpricismres ue fouile île locutions lrfaite. plus simple, à l'enfant.
ment correctes; d'après quelques-uns oi emploie tiii faux M. le nuistre vous a dit que le résultat le pl'lim important.
gallicisme quand ou lit : i C'est un toit de se fìcher ; " la vraie (tie l'école puisse obteiir, c'est d'inspirer A lenfant le goût le
construictionî, selon eux, serait: " So fcher est un tort " la lecture. En ellet, si l'enfant emporte ce goût, rien n'est
(On rit). peidu, quand mième il :m.lit nng ses études ; s'il nie lem.

Il faut prendre garde encore aux délinitions ; c'est unte chose porte puas, ce qu'il a appris nie luii servira île rien, il l'oubliera.
singulière que les définitions: elles sont très.claires pour celui La bibliothèque bcolaire donnera untre nouvelle vie à l'écolo 
qui coinnaiiit dé(-jal les choses, mais elles n'apprennent rienl à celui lenfniut, le saiedi, emportera îles livre; mais il devra, Ci les
qui ie les coniait ias (Approbalon). Elles sont done bonnes rapportant, dlomner unt résumé île ce qu'il a lu. Ainsi il s'labi-
pour aider à rotenir îles explications antêrieurement données. tuer'a I comprendre, à retenir, à préseniter sous un mîodèlo
Ui instituteur définit là verbo devait des enfîuts ;il leur dit rédui, co qu'il aura alpris.
que c'est til mob, qui mîarquie ie action ou un état, et il Ior los travaudx écuts es élèves, il ost une source qu'on a


